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La conférence ministérielle de Cancun s'est achevée en septembre sans qu'un
consensus n'ait pu être atteint. Après la présentation du premier projet de
compromis, il est rapidement apparu que tous les membres de l'OMC trouvaient à
redire à ce texte. Les consultations menées tout au long de la nuit et aujourd'hui n'ont
pas permis de rapprocher les points de vue. La Cinquième conférence ministérielle
de l'OMC s'achève donc sans accord. Une rencontre au niveau des hauts
fonctionnaires doit avoir lieu d'ici le 15 décembre à Genève pour décider de la
stratégie à suivre.

Bien que l'agriculture ait été le point crucial de la négociation, celle-ci a achoppé sur
les autres sujets et notamment sur les sujets dits de Singapour (investissement...).
Après de longues heures de discussion il est apparu qu'un consensus ne pourrait
pas être atteint sur ce sujet et le Président de la cinquième conférence a choisi de
mettre un terme aux travaux.

Dans leur conférence de presse finale, les commissaires Lamy et Fischler ont
rappelé l'ensemble des concessions que l'Union européenne était prête à faire tant
dans le domaine agricole que sur les autres sujets (élimination des restitutions pour
les produits d'intérêt concernant les PED, réduction des tarifs et ouverture des
marchés ; flexibilité en matière industrielle pour les PED, facilitation des échanges,
coton...). Le Commissaire Lamy a également fortement critiqué le mode de
fonctionnement de l'OMC qu'il a qualifié de fonctionnement médiéval. Le
Commissaire Fischler quant à lui a affirmé que l'ensemble des offres agricoles de
l'union européenne restaient sur la table ; que l'union européenne ne ferait pas
marche arrière ; qu'elle poursuivrait sur le chemin de la réforme de l'agriculture sur
lequel elle s'était engagée. L'Union européenne continuera à modifier sa politique
agricole commune pour la rendre plus compétitive, moins distorsive en terme de
commerce et plus en phase avec les intérêts des pays pauvres.
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